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« Je croyais que vous étiez des chiens… » 

Déjà une heure que les voix de France Inter emplissent la chambre, mais ce n’est que la voix de Bruno 

Duvic  qui me sort du sommeil sur cet article de la revue de presse (1) :  

"Je l'opère. Trois jours plus tard je visite le patient. J'appréhendais, car ça me coûtait, au fond 

de moi, d'avoir donné mon sang. Il ne comprend pas ce qu'il fait là. Ses yeux roulent. Il dit : 'Je 

croyais que vous étiez des chiens de mécréant. Je me suis trompé sur tout, j'ai été trompé.' " 

Nawaf Chahine est chirurgien opérant en Syrie à l’hôpital de Kobané. L’Etat islamique 

dévaste, massacre la région de Kobané où il est né, où il a grandi. Quand un de ces combattants 

fanatiques arrivent à l’hôpital pour  être soigné, le médecin n’hésite pas à opérer ; c’est son 

métier et il a prêté serment. Mais Nawaf Chahine, l’être humain, n’est lié par aucun serment, 

aucune obligation, et pourtant, même s’il hésite, l’homme Nawaf Chahine fait le choix d’offrir 

son sang ; il est le seul donneur compatible qui puisse sauver cet homme blessé. 

Le geste du chirurgien a, semble-t-il, ouvert les yeux du combattant jihadiste.  Mais Nawaf 

Chahine n’attendait rien en retour de ses actes, sinon sauver une vie :  

"J'ai sauvé cet homme, je ne saurai jamais s'il était sincère ou pas. C'est étrange de donner une 

nouvelle vie à un jeune homme qui aura passé le meilleur de ses années à vouloir massacrer 

des gens comme moi." 

Il espère simplement que cet homme ne massacrera plus. 

Quel exemple ! Une graine laissée derrière soi et qui, les printemps suivants, pourront donner 

des fleurs. 

Voilà ce que j’ai retenu de cette revue de presse 12 novembre de Bruno Duvic, c’est un peu 

court car je viens de lire l’article (objet de cette revue de presse) de Jean Louis Le Touzet dans 

Libération (2), peut-être n’étais-je pas bien réveillé, mais mon interprétation s’est quelque peu 

éloignée du récit transcrit par le journaliste de Libération. 

C’est juste pour dire qu’on ne se méfie pas assez des médias. 

Reste que Nawaf Chahine est un homme remarquable et que si tous les hommes étaient comme 

lui chacun dans son domaine, tous, nous saurions que : 

 

« L’Homme est le paradis du paradis même, puisque le paradis terrestre n’était fait 
que pour être le séjour de l’Homme, comme, l’Homme a été fait pour être le séjour 
de Dieu. » (SFS ???) 
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